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Nous honorons les mémoires, transcendons les silences, et réécrivons notre histoire. 

L’Histoire…… 

Pas celle, linéaire et dominante, dictée d’en haut, mais celle qui murmure sous les récits officiels. 

L’histoire qui résiste, qui témoigne, qui élève, qui dévoile. 

Elle est mémoire vivante, conscience en mouvement. Elle n’est pas seulement un récit du passé, 

mais une boussole pour le présent, un socle pour l’avenir. 

L’histoire, en ce qu’elle dit, ce qu’elle tait, ce qu’elle enseigne et ce qu’elle transmet, est un outil de 

vérité. Elle déploie les faits et les visages, éclaire les trajectoires, débusque les silences, honore les 

luttes. 

Elle est essentielle à la construction de soi autant qu’à l’éveil du collectif. Elle permet la réparation, 

l’élévation, la transmission. 

Elle nous appelle à préserver ce qui est juste, à honorer ce qui mérite d’être porté plus loin, à 

déconstruire ce qui oppresse, pour mieux édifier. 

 

C’est là que se dresse la mission des représentations afrodescendantes, issues de la diaspora 

africaine : non pas seulement comme traces d’un passé, mais comme forces de création, 

d’interpellation et de transformation du monde. 

À travers elles, c’est toute une conscience qui s’affirme, une humanité qui se dit, une mémoire 

qui ne meurt pas.

 

Trilogie de peau : noire, brune, blanche – entre tension et humanité 

La synergie entre les teintes de peau noire, brune et blanche, loin d’être fortuite, ’enracine dans une 

histoire douloureuse : celle des violences de l’esclavage et, aujourd’hui encore, dans les dynamiques 

sociales et symboliques issues des unions entre personnes noires et blanches, volontaires ou 

marquées par des déséquilibres de pouvoir. 

Cette trilogie chromatique, souvent perçue à travers le prisme de la hiérarchisation raciale, mérite 

pourtant une relecture plus profonde : celle d’un dialogue entre altérités, où chaque couleur révèle 

une part du réel, du vécu, de la mémoire. 

Articuler l’identité noire dans sa dimension humaine, en la mettant en relation avec 

celle d’une personne blanche, 

C’est interroger deux présences qui se contemplent sans se nier, deux existences qui cohabitent sans 

s’annuler. 

Loin de constituer une opposition, cette rencontre devrait être pensée comme un jeu de miroirs : un 

dialogue entre différences, où chaque regard révèle autant qu’il questionne. 
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Longtemps perçue comme antinomique, cette dualité n’est pourtant pas un 

antagonisme. 

Elle est le reflet d’une complémentarité encore trop peu explorée. 

La personne noire, confrontée à la couleur de l’autre, tout comme la personne blanche face à la 

sienne, est invitée à une méditation silencieuse sur la singularité visible et l’universalité invisible. 

Dans cette interrogation mutuelle, une énigme surgit : Comment concilier la reconnaissance d’une 

altérité profonde avec l’intuition d’une humanité commune ? 

Car au cœur de cette rencontre subsiste une tension : celle entre l’unité essentielle de l’être humain 

et la diversité manifeste de ses formes, de ses histoires, de ses mémoires. 

Cette tension nous ramène à une évidence : L’identité n’est ni figée, ni unique. Elle est mouvante, 

plurielle, tissée d’héritages, de ruptures, de recompositions. 

C’est dans cette pluralité que se joue le vrai théâtre de l’identité. Elle s’inscrit dans l’entrelacs de nos 

réalités culturelles, économiques, politiques, spirituelles. 

Et plus que tout, elle s’inscrit dans l’Histoire. 
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